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Epreuve écrite consistant à répondre, à partir d'un texte  à six à huit questions destinées à vérifier 
les capacités de compréhension du candidat et ses capacités à retranscrire et à ordonner les idées 
principales du texte (durée : deux heures; coefficient : 1 ; note éliminatoire : inférieure à 5 sur 20).

   (répondre à l'aide de phrases)



      Arthur Conan Doyle – Étude en rouge - 1904

Holmes nota l’adresse.
« Venez, docteur, dit-il, nous allons nous mettre à la recherche de cet homme. » Puis, se retournant vers les deux
policiers :  « Laissez-moi vous dire quelques mots dont vous pourrez faire votre profit.  Nous sommes bien en
présence d’un assassinat, et c’est un homme qui l’a commis. Cet homme mesure au moins 1 m. 80 et est dans la
force de l’âge ; ses pieds sont petits pour sa taille ; il portait des chaussures communes et carrées du bout ; enfin il
fumait un cigare de Trichinopoli. Il est venu ici avec sa victime, dans un fiacre à quatre roues, attelé d’un cheval
dont trois des fers étaient usés, tandis que le quatrième, un de ceux de devant, était neuf. Je crois être sûr que le
meurtrier est très rouge de figure. Enfin les ongles de sa main droite sont remarquablement longs. Ce ne sont là
que quelques indications sommaires, mais elles peuvent vous être utiles. »
Lestrade et Gregson se regardèrent tous les deux avec un sourire d’incrédulité. 
« Si cet homme a été assassiné, quelle est la cause de sa mort ? demanda le premier.
— Le poison, répliqua sèchement Sherlock, et il fit mine de s’en aller. Encore un mot, Lestrade, ajouta-t-il, en se
retournant au moment de franchir le seuil de la porte,  Rache est un mot allemand qui signifie vengeance ; ne
perdez donc pas trop de temps à rechercher Mlle Rachel. »
C’est après avoir lancé cette flèche du Parthe qu’il sortit définitivement, tandis que les deux rivaux, restés bouche
béante, le suivaient des yeux.
Une heure sonnait au moment où nous quittions le n° 3 du Jardin Lauriston. Sherlock Holmes entra dans le bureau
de télégraphe le plus rapproché, et il se mit à rédiger une longue dépêche. — Puis hélant un fiacre, il donna l’ordre
au cocher de nous mener à l’adresse indiquée par Lestrade.
« Rien ne vaut les renseignements recueillis à la source même, remarqua-t-il ; par le fait, j’ai sur cette affaire une
opinion parfaitement formée, mais nous ferons bien toutefois de ne rien négliger.
— Vous êtes étonnant, Holmes, lui dis-je ; espérez-vous me faire croire que vous avez pu constater d’une façon
certaine tout ce que vous nous avez énuméré ?
— Il est impossible de s’y tromper, répondit-il. La première chose que j’ai observée en arrivant, a été une double
trace laissée par les roues d’un fiacre, qui s’était rangé contre la grille ; or avant la journée d’hier, il n’avait pas plu
depuis longtemps, les ornières très visibles et relativement profondes n’avaient pu être faites que pendant la nuit.
J’ai remarqué aussi les empreintes formées par les fers du cheval ; l’une d’elles présentait des contours beaucoup
plus nets que les trois autres ; elle avait donc été faite par un fer neuf. Vous le voyez, je savais qu’un fiacre s’était
arrêté là après qu’il avait commencé à pleuvoir, mais je savais aussi d’après les affirmations de Gregson qu’on n’y
avait pas vu de voiture pendant la matinée. J’en ai donc conclu que le fiacre était venu pendant la nuit, et que par
conséquent il avait dû amener le meurtrier et sa victime.
— Cela semble assez logique, dis-je, mais comment avez-vous pu mesurer la taille de l’assassin ?
— Voici : neuf fois sur dix, la taille d’un homme peut être évaluée d’après la longueur de ses enjambées. C’est un
calcul à faire, mais je ne veux pas vous ennuyer avec une kyrielle de chiffres. Qu’il vous suffise donc de savoir
que j’ai relevé deux fois ses enjambées, d’abord sur le sol argileux de l’allée et ensuite sur le plancher poussiéreux
de la chambre. Puis j’ai eu encore un autre moyen de vérifier mon calcul. Lorsqu’un homme écrit sur un mur,
d’instinct il trace les caractères à la hauteur de son œil. Or l’inscription que nous avons relevée était à 1 m. 83 du
sol. Vous voyez que ce n’était qu’un jeu d’enfant.
— Et son âge ? demandai-je.
— Si un homme peut faire sans effort une enjambée de 1 m. 20, c’est qu’il est loin d’être vieux et rabougri  ; or,
c’était exactement la largeur d’une flaque d’eau qu’il avait dû franchir dans l’allée du jardin. On voyait des traces
de  chaussures  fines  contourner  cette  flaque,  tandis  que  des  chaussures  à  bouts  carrés  l’avaient  facilement
enjambée. Il n’y a vraiment aucun mystère dans tout ceci. J’applique simplement aux faits ordinaires quelques-
unes de ces règles d’observation et de déduction que j’ai recommandées dans mon article. Y a-t-il encore autre
chose qui vous intrigue ?
— La longueur des ongles et le cigare de Trichinopoli ? insinuai-je.
— L’inscription sur le mur a été faite avec l’index trempé dans du sang. Ma loupe m’a permis de constater que le
plâtre avait été légèrement éraillé, ce qui ne serait pas arrivé si l’ongle de l’homme avait été coupé court. Pour le
cigare, j’ai ramassé par terre quelques pincées de cendre. Cette cendre était noire et compacte et telle que seul un
cigare de Trichinopoli peut en produire de semblable. Il faut vous dire que j’ai fait l’étude spéciale des cendres de
cigare, et j’ai même écrit là-dessus une petite brochure. Je me flatte d’être à même de distinguer à première vue le
résidu laissé, soit par un cigare, soit par un tabac quelconque. C’est précisément dans les détails de cette nature
que le policier habile diffère d’un Gregson et d’un Lestrade.
— Vous avez dit encore que cet homme devait avoir le teint très rouge ? demandai-je.
— Ah ! ceci est une assertion un peu plus hasardée ; et, cependant, je suis bien persuadé qu’elle est exacte. Mais
ne m’interrogez pas là-dessus pour le moment. »



QUESTIONS :

1) Qui est Sherlock Holmes ? (2pts)

2)D'après les indications du texte, quels sont les principaux traits de caractère de Sherlock Holmes (2pts)  ?

3)A partir de quelles constatations ( traces et indices) sur les lieux, Sherlock HOLMES peut-il en arriver à la 
description de l'assassin ?(5pts)

4) Comment Sherlock HOLMES décrit-il sa méthode de travail et quels sont pour vous les  avantages et 
inconvénients de celle-ci ? (5pts)

5) Depuis le début du XXème siècle quels sont les nouvelles méthodes de la police scientifique pour identifier 
victimes et coupables ?(4pts)

6) Citez d'autres auteurs de la littérature policière ? (2pts)


